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BULLETIN TECHNIQUE N° 26 - LUNDI 29 SEPTEMBRE I960 - 
GRANDES CULTURES 


CEREALES D’HIVER 


■’La JauyU^éc MaiiZ&ante aé -ÉTSÂge” 


; Ce texte, qui présente les préconisations en matière de lutte contre 1 

. la "jaunisse nani santé de l'orge” pour l'automne 1980 a été rédigé conjointe-! 
i ment par l'Institut National de la Recherche Agronomique, le Service de la 
| Protection des Végétaux, l'Institut technique des céréales et des fourrages 
I et l'Association de coordination technique agricole. 


Le3 orges, le3 blés et les 3voines peuvent être attaqués par différents 
virus dont le plus important est celui de la "jaunisse nanisante de l'orge", 

Los dégâts provoqués par cette maladie sont caractérisés à la fois per 
leur sévérité (certaines parcelles atteintes doivent ôtre retournées) et leur 
grande irrégularité selon les années et les régions. 

I ~ KO DE DE TRANSMISSION - 

Cette maladie est transmise par les diverses espèces de pucerons des 
céréales parmi lesquelles Rhopa£oM.phm padl est le principal vecteur lors des 
contaminations d'automne. Celles-ci s'effectuent par l'intermédiaire d'ailés 
qui ont séjourné sur los réservoirs de virus situés parfois h plusieurs kilo- 
mètres (repousses de céréales, maïs, autres graminées). Les aptères disséminent 
ensuite la maladie dans la parcelle. 

II - SYMPTOMES - DEGATS - 


Dons le cas de semis précoces, les symptômes peuvent apparaître 15 
jours à j. mois après l'inoculation. Dans les autres cas, ils peuvent ne se mani- 
fester qu'en fin d'hiver. Ils deviennent très nets surtout à partir du début de 
la montaison dos céréales. 

| À ; À Vaixtû'rmz ou en i-in d ' kivpji on obAdAve. cUnM. : 

Sur les orges un jaunissement, sur les blés un rougissement et/ou 
un jaunissement, sur les avoines un rougissement intense. 

Ce changement do coloration débute à l'extrémité des feuilles 
âgées, (attention, ces symptômes ne sont pas spécifiques de cette 
maladie ! ) . 
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A la. montcoiion, on coiv&iato. : 

G sur les orges et les avoines un nanisme qui est d'autant plus im- 
portant que le nombre de pucerons virulifcres a été élevé et qu ' ils 
ont séjourné plus longtemps sur la culture . La répartition irrégu- 
lière des plantes naines donne à la parcelle un aspect moutonné. 
L'épiaison n’a pas toujours lieu et, si des épis sortent, leur tail- 
le est réduite et ils sont peu fournis en grains. Ceux-ci, mal 
nourris, sont petits et ridés. 

□ sur blé , la réduction de la taille est peu marquée. C'est à l'épiai- 
son cependant que ce symptôme est le plus visible. A cette époque 
également, la dernière feuille prend une couleur lie de vin. 

La gravité de le maladie est fonction do nombreux facteurs 
souvent liés aux conditions climatiques • pouvoir infectieux des pucerons ailés 
importance des populations, précocité de l'attaque (1 q céréale est d'autant plus 
sensible que les pucerons arrivent sur une culture plus jeune, avant la fin du 
tallage), activité et temps de présence des pucerons sur la parcelle, possibili- 
tés de récupération de la céréale. 


lit - LUTTE - 


Il n'existe pas de méthode de lutte directe contre le virus de la jaunisse. 
On recherchera donc à éviter 1 'inoculation des jeunes céréales, soit par des 

techniques culturales, soit par des moyens chimiques visant la destruction des 
pucerons vecteurs. 

Les variétés de céréales actuellement cultivées sont toutes plus ou moins 
sensibles à cette maladie. 

A) TjLckni gu.c-4 _ eu. •* 

- éliminer rapidement toutes les repousses de céréales (aussi bien dans 
les chaumes que dans les jeunes cultures de colza) car elles sent 
d'excellents réservoirs de virus et de pucerons. 

- afin d'activer le dessèchement des cannes de mais, les broyer dès la 
récolte, lorsqu'elles portent des pucerons. 

éviter les semis trop précoces. Cette mesure est suffisante dans la 
plupart des cas, les levées se produisent alors à une période plus 
fraîche, défavorable aux vols de pucerons. 

Toutefois, en cas d'automne particulièrement doux, et très sou- 
vent dans les zones atlantiques et méridionales, les semis normaux 
d'orge, d'avoine et môme de blé peuvent être atteints. 


S) : 

, surveillance régulière .des cultures dès leur levée est nécessaire. 

Le sont les plantes jeunes qui sont en effet les plus sensibles à cette 
maladie. Le, présence b l'automne de nombreux pucerons sur maïs ainsi que 

la douceur du climat doivent inciter les agriculteurs h être particulière- 
ment attentifs. 

Les observations sont h effectuer tout particulièrement en fin 
d' après-midi, lorsque la température a atteint 10 à 12° C dons la journée. 



• • •/ 1 • • 
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□ Dans le cas où le nombre de pucerons est en croissance rapide (par exemple 
parce que le temps estcbux), une intervention est justifiée. On attendra 
toutefois que la céréale ait atteint le stade 2-3 feuilles . 

□ Dans le cas où la population do pucerons stagne (par exemple par temps frais) 
on peut retarder le traitement au-delà du stade 2-3 feuilles, mais en au- 
cun cas on ne laissera ces pucerons séjourner plus de 15 jours sur la par- 
celle . 


La persistance d'action des produits peut être insuffisante en cas 
d'intervention trop précoce. Exceptionnellement, si l'activité des pucerons se 
poursuit ou reprend 15 jours environ après le traitement, une seconde application 
est nécessaire. 

Les insecticides utilisables sont présentés dans le tableau ci-dessous. 

Des phénomènes d 'incompatibilité entre certains herbicides ont été ob- 
servés. On évitera donc las mélanges et les applications trop rapprochées de ces 
deux types de produits (se renseigner auprès des firmes). 

Los Avertissements agricoles tiendront les agriculteurs informés 
au cours de l'automne, du risque encouru par les cultures du fait de 
la jaunisse naniaante de l'orge. 

>. — .. . » — — - ... i . — 


Plat 1ère active 

Spécialité 

Concentration 

Firme 

Dose 

indicatif | 
en F /ha j 

H.T. 

Bromophos 

tfEXIOft EC 40 360 g/l 

S0VIL0 

1 l/ha 

63 

SOVI-HEXIOf! 25 EH 

250 g/l 

S0VIL0 

1 ,5 l/ha 

65 

RHODIANEX 250 o/l 

RH0DIAGRI 

1*5 l/ha 

65 

Perméthrine (1) 


SCPRA 

LA : 

QUI MOLLI NE 

. 

0*16 l/ha 
à 

0,24 l/ha 
(2) 

57 

è 

C5 

Fenvalérate (1) 

SUMXCIDXNE 100 g/l 

AGRI SHELL 

0*25 l/ha 

35 

Décaméthrine (1) 

DECÎS 25 g/l 

PROC IDA 

0*3 l/ha 

LJLj 


(1) Produits ayant donné des résultats intéressants dans les essais mais ne 
bénéficiant pas d’autorisation de vente pour cet usage (Sept. 1930). Leur 
utilisation est sous La seule responsabi lité des agriculteurs. 

(2) La dose élevée donne les résultats les plus réguliers. 
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f, le tAc.iizmznt rie-6 

1 - Semences^ charge et d'escourgeon - 

Voir nos bulletins n° 24 du 2 Septembre et n° 25 c!u 15 Septembre. 

2 - Se mon ce 3 de blé d'hiver - 

2 . 1 . - - 


Matière ac- 
tive (M.A.) 

manibe zi 
mancozzuz 


Dose 


d'action! M,A,/,q i Carie 
? en a 


Fontes des semis 


I - nnî" PQ rlpo oami « 4 

- Charbon 

! Sopto.nod.! Fusarium ! nu 
Fus ar.niv. ! roseum \ 



2.2. - huzcticidzA zt coA.viiuc.Q4 - 


T" 

• 

i 

• 

I 

Matière active (M.A.) 

i 

• 

! 

J 

• 

Dose ! 

M.A. /q » 
en g ! 

Taupins 

j Mouche 
| grise 

! ! 

! Corbeaux ! 

î i 

! 

? 

anihACLquinonz 

Y 

• 

i 

• 

40 à 50 ; 

• 
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• 

» 

! ++ i 

!! 

f 

zndo&iZian + Zindanz 

i 

• 

f 

• 

mm 

++ 

f 

i ++ 

• 

1 ^ « 

i 

f 

lindanz 

î 

ï 

50 ; 

++ 

! 

♦ 

! 

! ! 

! ! 

! 

i 

• 

isiiaczictz de quazaiinz 

] 

? 

go ; 
• 


! 

î 

! ! 
! ++ ! 


= efficacité excellente + = efficacité acceptable 


Les spécialités commerciales sont nombreuses : il est souhaitable que les 
seiflünces fient été traitées à l’aide d'une? association mixte, en particulier s'as- 
surcr de xa présence d'un insecticide compte tenu d'une arrière saison très frvol 
râble à certains ravageurs (mouche grise, oscinie). 

•* tou*: miZangt de nain* Viü,Uza avec dzA gjtaùts dz^tinlô à Za cotuom- 
waUon hamrunz ou cuusncite. z&t ioAmzUzmzr.t interdit. 
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